
Le» Alcyon ont M M M M t i ' M leur e."-<-
tement. sauf Deiomel» gui grimpa motnt bien 
que 'l'habitude 

Let l.-B tout et ont fait une etwr»» d'équi
pé très couraoeuse et let chefs de file Martin 
et Decorte n'ont pas voulu quitter fan Slem-
brouek oui souffrait de ta chut» Oaittmreuse 
d'hier 

Les leunes d'tvetuia se sont bien compor
té» et Us quatre hommes *• classent dans la 
premier» moitié-

Cote des touristes-routiers, même impres
sion Qu'après la montée des cols pyrénéens. 
et loi est très relevé en grimpeur» de clisse 
et les Gordini. Menta. ftivelia, Mahy. Canova 
et Pelletier ont superbement marché dans 
l'escalade se classant avant des « as » répu
tés de la catégorie groupés. Uenta a droit a 
une mention spéciale pour le courage et l'ar
deur dont il Ht preuve tout au long de la 
course et mérita bien la chaleureux accueil 
gui lui tut. réservi à Nice. 

Nous voici donc à Nice, cité de rive où, les 
roureurs vont pouvoir se reposer un jour, 
oublier leur lassitude et pniser de nouvelles 
forces pour la remontée de cols aussi terri
bles que ceux déjà passés. Après le soleil, 
la chaleur, le ciel bleu, le» outiers vont re
trouver le froid, peut-être la maudite pluie 
et sûrement la montagne meurtrière f Après 
le lune de Paix des Pyrénées, la Cour d'Ap
pel des Alpes I Le premier verdict sera-t-il 
confirmé ou non f , 

Nous serons fixés d'ici pett. 
Jean' DESMARET. 

141 DÉPART 
Le départ de la 15» étape du Tour de France 

Cycliste Toukm-Sospel-Nioe. a été donné oe ma-
à 5 heures. 

Quarante-quatre coureurs parmi lesquels 18 
groupes et 26 isolés. 

LE PASSAGE DANS LES CONTROLES 
A BYSRES ( 3 km.) 

Tous tes couleurs passent à 6 heures emmenés 
par Hectcr Martin. 

A SAINT-RAPHAËL fit» km.) 
A 9 h. -40. passent 20 coureur» emmenés par 

Geldhoff. Benoit. Leducq et les frères Magne. 
A ANT1BES (lia km.) 

A AntiNes, 159 kilomètres du départ, passe 
k 11 h. 40, un peloton d'une vingtaine de cou
reurs. 

Le régional Menta est en tête. 
A GAGNES SLR MEIt (170 koi.) 

Passent a 12 h., une trentaine de couleurs, 
emmenés par Menta Frantz et Ledocq. 

A MCE (182 km.) 
Pa»seiiÇ à II h. 2'J. une quarantaine de cou

reurs en peloton. Men â signe te premier, puis 
Frantz, Benoit. Vervae<zhe, Muter. Pelletier, Gor
dini. Moineau passe à 9 b. 32. Catelan à 12 h. 39. 

On signale que Jorderfs a cassé sas deux roues 
à Aeay. niais qu'il a pu remplacer et continue 
la Bourse. 

Lf temps est sptendide. Une foule nombreuse 
acclame lés coureur*. 

A SOSPEL (222 km.) 
Passant à l i h. 34. Frantz : a 14 h. 36, Verae-

gen et Menta. A 14 h- 37. Riveila et De Waele. 
A 14 h. 38, Moineau et Leducq. A 14 h. 39, Gor-
<riiu. A 14 h. 40, Martinctto et Debusschère. A 
14 h. 41. Muller et. Mahy. A 14 h. 41" 30" Get-
<lhol. A l i h. U, Antoniii Magne. A 14 b, 46, P. 
Magne 

A MENTON (247 km.) 
Passent a Menton a 15 h. 27 Frantz. A 15 h.î8 

Menta. A 15 n. 38, Verhuepen. A 15 h. 39. Waele 
Viennent en».rite Leducq, Gordini. Moineau, Ri-
vella, Marlinelto. Muller et Geldhof. 

A MONACO (2w kw.l 
Passent a Monaco, a 15 h. i(t 05" Frantz. A 

15 h. 44. Vertiaejren et Vervaecke. A 15 h. 46, 
Menta. A 15 h. 40' 03", Leducq. Moineau et Gor
dini. 

I.t CLASSEMENT DE L'ETAPE 
Voi-i le classement du la 15* étape : 1er Frantz. 

en U h. 4062 ' : 2e Verhaeaen, en 11 h. 42' 43' : 
*• Vervaecke. en 11 h. 4304" : 4e Leducq, en 
Il h Mr 15* : te Gordini. en 11 b. 46' 13". (le» 
œ a Tourlstes-Mouiieis)- 6e Moineau, en 11 h. 46' 
ri" : 7e Muller. en 11 h. 49' 31" : 8e Menta. en 
Il h 49' 50' ; 9e Gelflhor. en 11 h. 51' 14" ; 10e 
A Macne. en 11 h. 51' Î7" : l ie MarUnetto. en 
Il h. 58' 21' : 12c De Waete en 11 b. 55' 30" : 
tSa Rimette, eu il h. 57' 27" : l i e Mahy. en 
Il ii. 58' 35 : l > Benoit, en 12 h. 00" 42' ; 16o 
Cano\a. en 11 n. «*" 41" ; 17e Pelletier, en 
U h 04' 45' : 13e Martinet, même tempe ; 19e 
De\auvbclle. en 12 h. 05 50" : 20e Touzard. en 
M h 10' 04' ; 21e P. Mairiie. en 12 h. 10" 43 ; 
tte Krier en 12 !.. 13 40" ; 23e Arnoult. en 
U b. 14" 57" . 24e Deltisschére. en 12 h. 15' 44' ; 
*5e. H. :tor Martin, en 12 h. 16' 29" : 26e Decorte: 
f > Van Slembronck : 28e De Lanncy. tous 
même temps ; 29e Despontin. an 12 h. 17' : 30e 
• ioubert. en 12 li. 18' 08" : 31e Tesselre. même 
temps • 32- Hem!.-oct. eu 12 b. ÏC 48' : 33e Gen-
tliin en 12 b. 23' 54" : 34e Neuipon, même temps: 
35< beajers, en 12 li. 27' 55 ' : 36e Zenon, même 
temps : J7e Hos.-ijrnoli. en 12 b. 30' 25" : 38e 
Barifi, même temps : 30e Plister. en 12 h. 39 33 ; 
4oe Pctic. même lenip» 

iM, CLASSEMENT «ENÉR.VL 
tare* la 15e étape le classement du Tour de 

Fran'e cvcHste s établit onnine suit, : 1er Frantz 
•n 123 h."42' 36' : 2e De Waele. en 124 h. 36'38"; 
> Vervaecke. en 125 h. 59 UU" : 4e Lediicq. en 
1 « h 02" 11 ' ; 5e Martin, en 126 h. 51' 23" : 0e 
Renoit. en 127 b.06 ; 7e A. Magne, en 128 h.0714 : 
8» Decorte. en 128 h. 17' Sin : 9e Moineau, en 
128 h *9' 24' ; 10e Vcrhaeaen. en 129 h. 05' 50". 

Le drame d'amour de Lens 
LA VICTIME E S T TOUJOURS D A N S 

U N E T A T A L A R M A N T 
La 3 juillet dernier, nous avons relate, le 

f'iame d'amour qui s'est déroulé a Lens. 
La ingénieur. M. Emeut Cnollot. 41 ans. di

recteur d'établissements de construction a 
Lens, a été grièvement bJessé de trois coups 
de revolver, tirés par sa bonne. Madeleine 
Opchain, qui était devenue sa maltressa. 

Le blesse, qui est toujours dans un état ex
trêmement grave, est soigné au Pavillon Am-
fcroise Paré, à La Madeleine, par M. le doc. 
•sur Dhailuin. 

M. Cnollot. qui souffre beaucoup de ses 
blessures, a été interrogé Mer par M. Salles, 
commissaire aux délégation* Judiciaires, as
sisté de son secrétaire M. Morciacq, en vertu 
c "ne commission rogatoire du Parquet de 
Bétonne. 

La victime a fait le récit "u drame tel que 
cuus l'avons relaté et a confirme que c'est 
perce qu'il voulait cesser toute relation avec 
se maîtresse que celle-ci a»ott accompli son 
a-;o d» vengeance 

A la mémoi r e des fusillés 
de Qué rena ing 

DIMANCHE SEHONT INAUGURES 
LES .VO.NLMEYiS ELEVÊSALEUR SOUVENIR 

La commune de Querenain<î inaugurera diman
che prochain la Chapelle et la Pyramide élevées 
* la memoiiB des vingt-et-un habitante fusilles 
par les Allemands le 25 août. Le même )Our sera 
inauguré le monument aux morts. 

Cette chapelle porte à son fronton ces mots : 
• Hommage a nos victimes civiles ». 

A lintérieur. derrière une grille, sur une 
plaque de marbre blanc, ou lit : « A no* vic-
Urucs civiles fusillées par las Allemands te 25 
août 1914 », et les noms des fusillés. 

MM Georges Bricout. maire, âaô de 82 ans ; 
J.-B. Drecq. GS ans ; Paul Dreoq, 54 ans et Hemi 
Utiles 56 ans, conseillers municipaux. 

Mmes Clarisse Dantuez, 79 ans ; Amélie Bour» 
•oniiot. 51 ans et Cléopha Motte. 44 ans. 

MM Auguste Tamboise, 58 ans : Oscar Bultez, 
t* ans : Alphonse Bleuse. 41 ans ; Proper Coin-
ooon 60 ans ; Philibert Dumoit, 52 ans : Alfred 
G lacet 33 ans : Alexandre Crespin, 48 ans ; Léo-
poM Boucly. 79 ans ; Alexis Debiève, 61 ans ; 
flenri BVareau. 68 ans; Octave Frônicaux, 15 ans; 
Clément Waquier. 

La pyramide se dresse route de Maine, en 
bordure du chemin, sur un petit tertre fleuri. 
File indique que lé furent fusiHés. te marne 
jour Alexis Buttez et Pterre Huvelle. dont la 
mort fut le prélude de te^fcmrnée traj-tene. 

Le monument aux morts a été érigé sur la 
place, près de l'église 

Les réductions sur le prix 
des places e n chemin de fer 

SEULS LES MUTILES ET REFORMES 
DE GUERRE EN BJflNEnCIENT 

rèduotlsn «ur U prix 
v t M t t a r i en elMMNi M fsr. 

Les~ t"Ulres rmrHMs du temps de paix et 
les* militaires Meeeés i»sfidsuitle4ir servisa na 
• a w a m or étendre à. fiât a*ajU»*a, 

A propos 
du Guérisseur 
de Raisinés 

(SUITE DR LA PREMIERE PAGE) 
U y a aussi lieu de faire une remarque, 

c'est la tendance de la plupart des guéris
seurs, à vouloir se créer une sorte de pres
tige personnel, soit par un sentiment d'or
gueil, soit dans le but d'en tirer profiL 

En ce qui concerne la ou les causes de ce 
pouvoir, qualifié de surnaturel, nous nous 
expliquerons nous-même sous peu, mais si 
dès maintenant nous faisons un rapproche
ment entre les conséquences de oe pouvoir, 
forçant en quelque sorte le rruérisseur a dis
poser do son temps pour dispenser ces bien
faits à la ronde et pour répondre aux besoins 
matériels de l'existence humaine, ne croyez-
vous tout de même pas qu'il se trouve dans 
l'obligation de se faire rétribuer T 

— Ainsi que l e vous l'ai précédemment dé
claré, les sentiments du guérisseur doivent 
être surtout composes d'altruisme et de cha
rité, sentiments incompatibles avec la ques
tion d'argent et d'intérêt. Subjugués par 
l'appât du gain, les guérisseurs seraient ten
tas de faire dte leur apostolat humanitaire 
uns tâche professionnelle qui les mènerait 
pea à peu vers cette indifférence que nous 
constatons chez la plupart de ceux qui soi
gnent ou qui prient par métier. 

Les données philosophiques du spiritisme 
réprouvent d'aiMeurs la commercialisation 
des facultés médianmiqnes. A l'heure ac
tuelle, de différents côtés, tant en France 
qu'à l'étranger, une violente campagne est 
entreprise contre tous les médiums, guéris
seurs ou autres, qui essayent de trouver dans 
l'exercice de leur médiumnité le moyen de 
bien vivre et de faire fortune. 

— Mais dans ces conditions, mon cher 
mensieur, comment peut-on envisager l'ap
plication', dans la société, des pouvoirs bien-
fiiisants des guérisseurs et 'les médiums T 

— Un des rôles, de la science spirite est 
justement de trouver les personnes possé
dant en elles les facultés môcHumniques la
tentes et de les développer. Ces personnes 
sont beaucoup pfus nombreuses qu'on le sup
pose et la vulgarisation de la thérapeutique 
psychique permettra de généraliser son ap
plication bienfaisante. Là où à l'heure ac
tuelle tout le temps d'un guérisseur ne suffit 
pas, les loisirs de quatre ou cinq rendront 
tos mêmes services-

Personnellement. Je ne suis pas d'avis de 
donner aux guérisseurs une place particu
lière dans la société, d'en faire des salarias 
ou de constituer des sortes de sectes qui nous 
feraient retomber dans les erreurs des an
ciennes religions. 

Je crois que. dans l'avenir, ce sera surtout 
dans un cercle familial que s'exercera l'ap
plication de cette force curative, Je me ré
pète, essentiellement naturelle. 

• a * 

Cette conversation n'a fait qu'apporter quel
ques confirmations aux pensées que nous 
avions eues Jusqu'ici. 

Tout dans Tordre qui nous occupe ici, 
dérive donc de la force spirituelle, que cha
que être humain possède à un degré plus ou 
moins puissant. 

Il n'est conséquemment pas utile do se re
commander d'une divinité quelconque, mais 
plutôt humblement suivre un bel exemple, 
et formant sa conscience à son image, faire 
U bien autour do soi ainsi que le commande 
la seule pure doctrine, celle de la Charité. 

C'est alors en suivant la voie que nous 
trace cette Doctrine, que tous les hommes 
communiant] dans une même pensée vers 
le Bien, nous atteindrons peut-être un jour 
le? frontières do la perfection. 

Puis nous nous souvenons de ces paroles 
« Aide-toi, le ciel t'aidera • ce qui démontre 
parfaitement que la science humaine a son 
rôl.5 à jouer sur la scène de la vie, aussi nous 
efforcorons-nous, dans nos conclusions, d'éta
blir quelles relations il devrait exister entre 
elle et la science spirituelle. 

ncfléchir, n'est-ce pas déjà créer un peu T 
Achille FAURIE. 

Un ouvrier étouffé sous le chargement 
d'un wagon à Denain 

Hier, vers 13 h. 30, Jean-Baptiete Bétran-
rc -t. 45 ans. demeurant â Denain. route de 
Douchy. occupé aux Mines d'Anzin, Puits 
l'Enclos à Denain, se livrait, avec d'autres 
ouvriers, au déchargement de wagons char
gés de terre au remblai de la fosse l'Enclos. 
I1 faisait basculer un wagon, dit € Panama • 
afin d'en vicier les terres qu'il contenait, lors
qu'un accident se produisit. 

Cette photo a été prise après le dégage
ment du cadavre du malheureux Betran 
cjur' La croix indique l'emplacement ou 
la dépouille a été retirée- :-: >: :-: 

Lo wagon se trouvait trop chargé et pesait 
lourdement du côté de l'inclination de la 
voie, ce wagon bascula alors de ce côté et 
Bé'rancourt n'ayant pas eu le temps de se 
g-arer fut enseveli sous les terres contenues 
dans le wagon. 

Le malheureux ne pu- être dégagé qu'après 
une heure de sérieux efforts. Hélas, la mort 
i;-ait fait son œuvre. Bétrancourt avait la 
tête écrasée. 

La dapouiUe mortelle a été transportée à 
son domicile ; il laisse .une veuvo et cinq 
enfants. 

DES CORPS DE SOLDATS FRANÇAIS 
TROUVES PRES DE SAINT-QUENTIN 

En labourant son champ, situé au lieu dit 
« Le Vieux Chemin de Nesle » près de Samt-
QuenUn. M. Defossez. cultivatur, a découvert le 
oorps d'un soldat français. Lo service militaire 
fut informé et lundi dernier, en entreprenant 
des fouiltes dans le champ on découvrit trois 
nouveaux corps qui ne purent être identifiés. 

Un quart sur lequel était gravé le nom de 
• Moulin > et une embouchure de clairon, ont 

télé également retrouvés sur un des corps. Les 
restes de ces militaires ont été réinhumes lundi 
anrès-mkli au cimetière de la route de Vermand. 

M O R T DE M. A L B E R T LOUPPE 
S E N A T E U R D U FINISTERE 

On annonce la mort à t.aval de M. Albert 
Louppe. *>Tutt̂ w-Lf L prfeirjfpt_q> camciLj»£nejal 

^uJjBJÈjArjw»' 

COUR D'ASSISES DU NORD 
« - t 

Les crimes d'un Arabe 
vilain monsieur 

à Auby près de Douai 
(SUITE OE LA PREMIERE PAGE) 

Quant au coup de revolver tiré sur Bouter-
fas, l'inculpé déclara gue l'Algérien l'avait 
menacée 

II nie, d'autre part, avoir mis Marbrouck 
or; joue. 

Accablantes dépositions 
Après l'audition du médecm-législo H doc

teur Monnier, qui affirme que te, victime a 
été l'objet dune tentative de strangulation 

Apres celle des gen6arrn.es Appiot <; Nau-d e au . que l'avocat général Du ulch félicite 
publiquement de leur courageuse imerven-
tio:i spontanée, pour arrêter le criminel on 
assiste à un défilé de touo la tribu araba qui 
loge uhez le cantinter Kirredine 

C'est Bouierfas qui vient dire comment. 
sans raison aucune. J'accusâ l'a revolverisé a 
bout portant. 

C'est Kerridine, qui assure les Jurés qu'Ab-
derrhaman vivait aux dépens de Marguerite 
Motte, la brutalisait, la menaçait et qui fina
lement l'a tuée pour lui voler ses économies. 

t. est la maltresse de Kerridine et tUle de la 
victU-4), qui confirme ces déclarations 

ues t Mabrouck, qui explique que l'accusé 
lui a mis. après le drame, son revolver sur la 
tempe, mais sans résultat, l'arme s'étant en-
rayée. 

C'est un autre arabe, qui atteste avoir vu 
Abderrhaman tirer un coup de revolver dans 
1» canal, quelques instants avant le crime 

u autres encore viennent d'ire ce qu'ils pen
sent de cet homme dont ils craiguaîent ta fé
rocité et les excès. 

C'est une voisine, enfin. — une Française 
ceue-l^, et elle fait tache parmi ce défrle 
arabe — qui déclara avoir entendu à travers 
i:i cloison une dispute, des plaintes, puis une 
détonation. • 

Réquisitoire et plaidoiries 
Ainsi quinze témoins se sont succédés 
La parole maintenant est à l'avocat des par

ties civiles. M» Phalempin, prononce un réquisi
toire qu'il termine en demandant un franc de 
dommages-intérêts au nom de la fille de l'infor
tunée victime Marguerite Motte et 2.000 fr pour 
Bouter/as. . 

Puis voici l'avocat général. M. Dupuich il faut 
en convenir à la partie belle. Il s'en empare 
avec beaucoup d'éloquence. Ses arguments pré-
cii tombent nets, implacables et l'amènent à 
requérir contre l'abominable criminel le châti
ment suprême. 

Un frisson parcourt l'auditoire ; cependant 
que succédant à l'accusateur public M" Buiquin 
se lève. 

Pour le Jeune et sympathique avocat, la tâche 
est bien rude. Il s'y emploie de toute la force 
de son talent. Mais la cause est vraiment trop 
mauvaise, malpré que la thèse développée par 
la défenseur soit émouvante. 

Condamné à mort 
La conviction du jury était, faite. Aussi sa déli

bération est elle de courte durée. Le verdict qu'il 
rapporte est une sentence de mort. 

Et ABDEKRIIAMAN BEN NACEIt est condam
ne à la peine capitale. 

L'exécution, dit 1 arrêt de la Cour, aura lieu 
sur une place publique de Douai. 

A l'annonce du châtiment Abderrhaman n'a 
pas bronché. Seul un éclair plus féroce a brillé 
dans ses yeux. 

R. I . 
o 

Deux inculpés d'usage de faux 
à Dunkerque ont été acquittés 

La cour d'Assises du Nord a acquitté MM. 
ISoUengier et Plancke, de Dunkerque. qui avaient 
été incuûpés d'usags de faux. II s'agissait d'irré-
pularitês relatives aux visas d'embarquement 
pour l'étranger, 23 acquits à caution découverts 
pur la douane étaient faux. Lo préjudice causé 
aux contributions indirectes éta.t évalué à 
20.000 francs. 

Les dôbatà =« déroulèrent dans la calme. 
• • • - — • i 

POP 

Tragique naufrage 
dans le Rhône 

UNE FAMILLE DE 4 PERSONNES SE 
NOYA ; UNE FILLETTE ECHAPPA 
MIRACULEUSEMENT A LA MORT 
Un dramatique naufrage, qui a coûté la vie 

a quatre pardonnes de la mèni» famine, s'est 
produit, au début de mardi après-midi en aval 
du confluent de l'Ain et-du Rhône, tout près du 
joli petit village d'Anthon. Il était une heure, la 
fa fine Chanot, dont le mari assure la traversée 
du Rhône par le bao à Iraille, de Ifle de Néhau 
au village d'Anthon. et qui est composée de la 
mère. 5s ans; dune HHe, Jeanne, 10 ans; dtin 
liis, Jean, 9 ans; et d'une autre petite fille, tau
re, âgée de 7 ans; s'embarqua sur le bac pour la 
traversée du fleuve, large, en cet endroit de 
plus d* cent mètres, et aciuettement légèrement 
grossi par la fonte des neiges. Soudain le câble 
reliant la frêle embarcation «u filin se rompit 
fous la pression du courant Les oocupanU, affo
lés, S4 précipitèrent tous du même côté de la 
barque qui, aussitôt, chavira, se retournant com
plètement. Pendant quelques instants, le père et 
Je fiîs essayèrent en vain de se raccrocher au 
barcot. Ils ne purent y réussir, car, venant de 
déjeuner, ils furent presque aussitôt frappés de 
congestion. La mère et la petite taure avaient 
déjà subi le même sort; seule la petite Jeanne. 
soit uu effet du hasard, soit instinct de conser
vation, s'étant cramponnée à la banquette de-
m-oira vivante dans --ette sorte de cloche, for
mée par la baïque renversée, et la barque, em
portée par le Rhône, poursuivit son chemin pen
dant 7 kilomètres, jusqu'au port de Jons où 
deux pêrheurs, \ tv . Noël Claude et Pierre Dru-
guet, aperçurent l'épave, la suivirent pendant 
500 mètres jusqu'au barrage. e \ montant sur 
v~.r barque de secours, la rejoignirent, la pous
sèrent sur la ri. i *-t tirèrent de so fâcheuse posi. 
tion la petite Jeanne, pi.iis morte que vive Les 
quatre cadavres n'ont pu encore êïrj retrouvés 

U n voyageur assassiné 
d a n s le t r a in Grenoble-Par i s 

Mercredi matin, à 9 heures, à la gare de Lyon, 
à Pans, à l'arrivée du rapide n° 30 venant de 
Grenoble, les employés ont découvert que la lo
comotive portait dans sa partie avant, des dé-
br s de cervelle et des traces sanglantes. 

i;ne enquête fut ouverte aussitôt et détermina 
qu'il s'agissait d'un draine qui s'éiait .déroulé 
dans un wagon do 2e classe. 

Un voyageur se trouvant endonni avait M 
assaaeiné par un individu resté inconnu oui 
avait précipite ensuite .son cadavre sur la voie. 

La victime, âgée de "i à 6ô ans environ, était 
décorée de la rosette d'officier de la Légion 
d'hormeur et. do la Croix de guerre Aucun pa
pier d'idenité na été retrouvé sur elle. Auprès du 
corps se trouvait le marteau qui servit au crime 
et un oreiller pris en location A ]a gare de Gre
noble, ce qui semble indiquer que la victime 
avait pris le train à cette gare. L'enquête se 
pouisuit activement. 

UN NOYÉ INCONNU 
REPÊCHÉ A LILLE 

On a. repêché du Canal de la Défile, façade 
de l'Esplanade, à Lille, le corps d'un homme 
paraissant âgé de 30 à 40 ans. n n'était por
teur d'aucun papier d'identité, ni argent. 

Voici le signalement de cet inconnu : che
veux et moustache châtain foncé, li était vêtu 
d'un complet en drap couleur gris noir, de 
deux chemises à rayures noires et blanches, 
d'une cravate bleu et chaussé de cllaussettes 
bleues et de bottines noires à l;.:ets. 

Dar.s la poche de son gilet, on retrouva une 
mortre avec chaîne eu métal et une clef. 

D'aprèi les constatations médicales faites 
par M. le docteur Leclercq, médecin-légiste: 
m corps ne portait aucune lésion. On croit 
donc s ' trouver en présence d'un suicide ou 
d'r—i accident. 

Une enquête est ouverte pour établir Fiden-
tité du défunt. 

M. BESSON, ADJOINT AU MAIRE 
D'ATHK-MONS A ETE RÉVOQUÉ 

Par décret du Ministre de l'Intérieur, M. 
Besson. adjoint au maire de la commune 
dVNthis-Mons, a été révoqué do ses fonctions. 

M. Besson avait pris part aux manifesta
tion-, communistes <iu 1er Mat. 

La France et le Reich ont signé 
un accord commercial provisoire 
tes délégations française et allemande ont si

gné l'accord proroffeant jusqu'au H juillet les 
accords commerciaux qui étaient en vigueur lo 
30 juin, concernant le territoire douanier de la 
Sarre. Cette prorogation prerid rétroactivement 
date du 1er juillet dernier. 

DEUX AVIATEURS TUÉS 
A PAU 

Un avion militaire appartenant au CGe 
groupe, piloté par le caporal Jaulouste. ayant 
avec lui le sergent-major Justrabeau venait 
de prendre son vol de l'aérodrome de Pau, 
lorsqu'à une hauteur de 150 mètres, au mo
ment où lé pilote exécutait un virage, l'ap
pareil descendit en vrille et s'écrasa sur le 
6ol. Les deux aviateurs ont été tués sur le 
coup. 

UNE GRAVE BAGARRE 
ENTRE FASCISTES ET. 

COMMUNISTES 
SEPT BLESSES 

Au cours d'une réunion tenue par de jeu
nes fascistes à Puteaux, deux cents commu
nistes firent irruption dans la salle et une 
bagarre éclata. Sept « Jeunes Patriotes » ont 
été blessés, dont trois assez grièvement : MM. 
Joly, Cartou et Lidone^ 

UNE CELLULE COMMUNISTE A LA 
PRÉFECTURE DES ARDENNES ? 

Un journal communiste, édité dans les 
Ardennes public dans son dernier numéro la 
convocation suivante. 

« Cellule communiste de la Préfeeture. La 
cellule se réunira samedi à 19 heures, au 
JUei^ habituels,Ordre, du^jour^ imcartapA. s» 

L'assemblée généra le 
des Agricul teurs du Nord 
Mercredi à 11 heures, les Agriculteurs du 

Nord se sont réunis à Lille, à l'Hôtel Maré
chal, sous la présidence de M. Hadou. 

Etaient présents : MM Potié, sénateur ; 
Charles et Florimond Desprez ; Lanthiez, 
Ch. Macarez, Herman. Bataille. Belle, Doc
teur Montsarrat, Wemaere, Casimir Destom
be. Jean Lefèvre, directeur départemental des 
services agricoles, etc.. 

M. Lefebwe. directeur des services agrico
les départementaux lit une conférence sur 
un nouveau procédé de drainage et dont nous 
extrayons les passages essentiels : 

« Depuis longtemps les Anglais emploient 
une méthode que l'on essaie actuellement en 
France ; des galeries souterraines sont tra
cées par une pièce d'acier en forme d'obus, 
fixée à l'extrémité de Tétançon d'une sorte 
de charrue, et à une profondeur d'au moins 
40 centimètres. La galerie fonctionne comme 
up drain si on a soin de lui donner une pente 
suffisante vers un fossé ou un collecteur ; 
ce dernier doit être, de préférence, un collec
teur ordinaire en poterie ». 

« La réussite est subordonnée, non seule
ment à la pente du système, mais aussi à une 
compacité suffisante du terrain et à l'absen
ce de très grosses pierres. Toutes les gale
ries peuvent être tracées à 80 cent, et même 
90 cent, mais i! est préférable de les rappro
cher do la surface en les écartant moins (4 à 
5 mètres en moyenne-. L'Angleterre construit 
différents types de charrues draineuses plus 
ou moins compliquées avec ou sans relevage 
automatique. Des constructeurs français vont 
prochainement sortir un modèle spécial. La 
traction peut être faite par des attelages de 
chevaax ou de bœufs, mais de préférence 
par un tracteur ordinaire ou un matériel a 
câbles ; les galeries sont plus rectilignes et 
peuvent être plus profondes. 

« D'après des données anglaises, un drai
nage au tracteur, avec des lignes u 'i mètres 
et à 40 centimètres de profondeur, ne dé
passe pas, tous frais compris. 100 francs par 
hectare, ce qui est une somme bien faible en 
comparaison des dépenses que nécessite 
l'établissement du drainage avec drains en 
poterie. Sans doute la durée d'efficacité est 
moindre, maiis en raison de la disproportion 
de* dépenses engagées, de la commodité dti 
t Mole Drening » (ce qui signifie « taupe 
drainante »), il convient de déterminer son 
intérêt en France par de nombreux essais. 
C'est ce qu'a décidé de la faire la Société na
tionale d'encouragement à l'agriculture à 
Paris, sous l'impulsion de son secrétaire gé
néral, M. Brancher. 

« Les conclusions données par le Ministère 
anglais de l'Agriculture sont très catégori
ques ; les quelques essais engagés en France 
tout récemment, dans la région parisienne et 
en Normandie, autorisent de très sérieux es
poirs ». 

M. Merchief fit ensuite une causerie sur 
les baux ruraux, en commentant la loi et M. 
A. Potie, à l'app'ii de cette causerie, fit re
marque que pour réparer certains retards, 
luiite diligeuee sera faite pour donner satis
faction aux agriculteurs de notre région. 

10.000 litres d'essence 
en feu à Calais 

CE VIOLENT SINISTRE A ÉTÉ 
ALLUME PAR LA FOUDRE 

Un Uès violent orage qui a commencé tuer 
soir à &) heures, et a duré jusque minuit 
passé, a sévi hier sur Calais. 11 fut accom
pagna d'une véritable tornade d'eau et par
mi de formidables grondements de tonnerre, 
la foudre est tombée une dizaine de fois sur 
la ville, causant de ci de là, des dégâts 
assez importants. Elle a notamment frappé 
un dépôt d'essence « Eco » situé entre les 
chantiers Pagniez et la gare de la Petite 
Vitesse, vue Edgard-Quinet prolongée. Ce 
dépôt contenait dix mille litres d^ssenee 
qui s'enflammèrent. Du bâtiment qui sest 
effondré, continuent à s'élever, à l'heure ou 
nous écrivons ces lignes, d'immenses flam
mes qui illuminent le ciel. De sourdes déto
nations retentissent de temps en temps. Cn 
bâtiment situé à dix mètres environ du lieu 
de l'incendie, et renfermant 18.000 litres d es
sence, a pu êjtre. jusqu'alors, préservé. Les 
pompiers poursuivent avec une grande acti
vité leur lutte contre le sinistre qui active 
par le vent, garde des praajortions sérieuses 
et flamboie, dans la nuit, de façon fantas
tique. 

EN DEUX LIGNES 
Paris. — M. Herriot a préside session ordinaire 

conseil supérieur pupilles de la NaUon 
— Prix Osin* (100.000 Ir.) décerné a M. Ch 

Nicole, directeur InsUtut Pasteur, Tunis. 
Renaes. — La petite Aonstin tomba du rapldo de 

Paris et se blessa grièvement jambes et tète. 
Bourg. — Caporal Ben Dama Lahousswe S5e 

tirailleurs a été tué par i soldats. Ceux.ci arrêtés. 
Si-EUenne. — Jean Claude, 47 a., inculpe viol de 

sa fille s'est pendu dans sa cellule. 
Toulouse. — Grande manUesUUon parti rad. 

soc, aura lieu dimanche présid. M. H. Sarraut. 
Bruxelles. — Bruits se confirment fiançailles 

Prince?*» Marie José aTec duc d'Aoste. 
Madrid. — Jeune homme, ncurathén. tua mère, 

fiancée. M s autres personnes. Arrêté. 
.New-York. — Collision vallée Hudson. trains mar. 

chandlses et voyageurs, t tués, 10 blessés grlèveiu. 
Riga. — Grande orgarus. esplonn. Soviets décou

verte. Documents saisis, S arrestations. 
Calievo (Yougoslavie). — Bagarres pend, csmpa-

gna électorale, i tués et «7 blessés. 
Rome. — Arrestation environs Iumini, caissier 

Zervlnt qui en I9en vola plusieurs millions. 
Valence. — Près Burjasot. incendie dépôt clan

destin explosifs, 'j tués, et nombreux blessés. 
Aukland (Nouv Zélande).— Quei-t. intérêt famille 

a roua à mon M. Kuldcl. tua femme, fille, rus 

IR CUBA1! X< 
ttuieaaa . *â, roc de la Uare — Tétepfe, U-51 

Dépôt 'e Tente : 78, ùranée-Rne 

Les graves incidents 
franco-italiens 

UNE DEMARCHE OE NOTRC AMBASSADEUR 
A ROME, A PROPOS D M COUPS DE 

CANON OU MONT CENIS 
On annonce que l'Ambassadeur de France 

à Home a fait mardi soir la démarche, dont 
il avait été chargé par le Quai d'Orsay, à la 
suite des incidents qol se sont produits sur 
le plateau du Mont Cenis. 

Le Gouvernement italien avait déjà daman-
dé des renseignements aux autorités mili
taires, et pour ce qui concerne les dégâts 
causes par les tirs d'artillerie, la question dé 
l'Indemnité sera réglée sur place par la 
Consul général d'Italie. 

D'autre part .ctaprès une dépêche de Bel
grade, le capitaine àervoni, attaché mili
taire français, aurait été giflé par l'attaché 
commercial italien qu'il avait accusé d'es
pionnage. 

l i a 
LA TÉLÉPHONISTE 

DE L' <c ACTION FRANÇAISE « ' i, 
MISE E N LIBERTE 

A ia Mita d'un examen uiodtoai pratiqué nal 
1» docteur HauL médecin légiste. Mme Mon tard, 
téléphoniste a 1' « Action Française •. qui avait 
protesté à nouveau de son innocence à l'instruc
tion, a été mise en liberté provisoire, le rapport 
concluant que joute détention, même à l'hôpital 
est incompatible avec l'état de santé de l'inoal-
pée. et, gravement préjudiciable à son bébé. 

En conséquerK-e, Mme Moutard, a quitté l'ho. 
pilai Tenon et regagné .son domicile à -Neuiàlv. 

M. DOUMER A BEAT/VAIS 
M. Doumer, président du Sénat, accompa

gné de MM. Henri Merlin, Pasquet et La-
brousse, sénateurs : Humblot, président du 
Conseil d'administration du Mobilier Natio
nal et du groupe d'art du Sénat, et Guillaume* 
Jauneau. admmistrateur du Mobilier Natio
nal, sont arrives a Beauva:s hier à 11 heure*. 

A[-c; avoir assisté à un banquet offert par 
la Municipalité, ils ont visité ia Saison d'Art 
et ont regagné Paris. 

LE TEMPS D'AUJOURD'HUI 

L'assemblée de la Commission 
départementale du Nord 

La Commission dèMrteinentaUi t'est réunie 
b.ier à 3a Préfecture du Nord, sous la présidence 
de M. Demolon. 

M. le président Demolon associe la Commis-
s on départementale aux reerets, causés par le 
décèa <iù M. Chnffart, conseit'ler général du can
ton de Pont-à-Marca, survenu iiier * H suite 
d'une cruelle maladie et adresse à la famine les 
sentiments de condoléance. (Assentiment una-
nïrrH. 

Apre, l'adoption du priées-verbal de la réu
nion du 1er Juin 1987, la commission départe
mentale a procédé à l'examen des questions oor-
tée* à l'ordre du jour. 

Bile s'est prononcée xtir divers projets tou
chant le service d>*s chemin» de fer d'intérêt lo-
i i i et, tramways et de» réseaux nxitierà vicinaux 
ci ruraux. 

Les pcoje's dressés par ;'«Jminis*ration pour 
l'exécution d> travaux il'afr^'ioration et de réfec
tion des bàtimen'i depertcintmtaux »ont approu
vés. 

La o'inmission doparl*wn.-ntale a pris acte du 
depe-t. des documents relatils à la sitation men-
<ue'!e de la comptabilité départementale, et du 
fonds des amendes de polt'e correctionnelle ; 
\v:.e o. sur ce foivls attribué des subventions à 
rlivor^es communes pour faaecufioo de travaux 
d'utilité générale. 

La Commission a nrocédë ». !n désignation des 
membres du ConseiT général rt des Conseils 
d'arrondissement qui seront appelés à faire r>ar-
Ue des conseils de révision de la classe t9S8 et 
a'tribué des médailles comme prix des concours 
organisés par les sociétés de tir et de préparation 
militaire. 

Avis favorable a été donné à l'extension et à 
la for-mation de s>Tidicats de communes. 

La Commission a accordé aux fondit mnnici-
puux et aux Caisse» de chômage les subventions 
prévue* au règlement arrêté par le Conseil 
lirnéral. 

« * 
GAGNANTS DE LA TOMBOLA 

NATIONALE BELGE DU 27 JUIN 
Principaux lots gagnants pour les billets : les 

numéros 1Ô5.870-4, 2Ï3.523-3, 219.306-9 cagnent 
chacun 100.000 francs ; les numéros 128.669-5, 
102.633-2, 214.177-3 gagnent chacun 50.000 francs ; 
b numéro «46.764-2 gagne 25.000 francs. 

Les numéros OS6.446.-9. 278.856-4, 151.834-8, 
145.KO-4. 278.434-9. 267.901-3. 264.280-1. 23?*281-10, 
«16 826-9, 210.115-1, 203.722-6. 197.546-5, 192^05-5, 
109 387-1, 173.108-2. 115.317-8, 128.270-5. 125.130-8, 
169'.137-3, 029.363-1. 029.69*4. 057.016-3. 075.792-8, 
078.132-4, 013.329-4 gagnent chacun 1.000 francs. 

Pour les couvertures : le numéro 077.740 gagne 
50 000 fr. ; les numéros 227JC9, 227.641. 261.671, 
suenent chacun 10.000 francs. 

Les numéros 067.532, 010.969. 010.630, 197.037, 
27S.606 gagnent chacun 1.000 francs. 

Dispositions relatives au tirage et à la remise 
des l°ts- — L a remise des lots se fera à partir 
du 13 juillet contre remise des billets sortis au 

Le* gagnants sont priés «le faire connaître au 
Comité de Tournai, rue des Maux. 4, leur adresse 
exacte ainsi que le numéro des billets gagnants, 
dont ils sort porteurs; l'adresse à laquelle ils 
pourront retirer leurs lots leur sera immédiate
ment indiquée 'joindre uu timbre de 1 franc pour 
frais). Les détenteurs de carnets recevront les 
listes dans le courant de cette semaine, vu le 
fl-and nombre de carnets vendus, celles-ci sont 
envoyées 1*'' lettres alphabétiques. L'on pourra 
se procurer des listes au moven de 0.50 au bu
reau du secrétariat. 4, rue des Maux, a Tour 

jaajj jJBçJfljfluei, à Rartfr du, i ijuil lst fcrochajn. 

Fête Nationale du 14 Juillet 
Voie tj programme de la tète Nationale ,: 
Jeudi 14 juillet. — DiMiiualjuii extraordinaire 

de secours aux indigents du Bureau de Bienfai
sance. 

ijupplément a fordiuaire dVs pétitionnaires 
Supiemeut a ae» pensionnaires des Hospices. 
Distribution de, Rideau* à tous les élèxes des 

écoles communale!» de filles et de garçons. 
Concours de pigeons voyageurs organist-s par 

les Fédération» balumbopliilei de la ville .: 
120 fr. de prix en e-pèces, par Fédération. 

Durant toidc la journée et dans les différents 
quartiers de la \illc, ié>)uissauccs diverses or
ganisées par la Fédarawn officieux des Comi
tés de fêtes de quartiers ,Ô.0Û0 francs de prix). 

A partti- de 8 liesires du matin, grand con
coure, Je tir organisé par la F'ederation des 
Amicales loïqu*» entre tous les nie^ibies des 
Associations d'anciens élèves des écoles publi
ques de Houbaix : juniors, udultes et vctiraiis 
(500 fr. de prix). 

Les inscriptions sent reçues au siêg<> de la 
F'édératk.>n, 42, r^e d'Alsace, sur présentation 
de la ourUj fédérale de 1927. Le tir awa lieu de 
8 heures du matai à midi et d<- H à 18 heures. 

A partir de 8 li. ;to. boulevard (jambetta, en
tre tes rues Lo:i.s Catrice et Pierre de Roubaix, 
grandes courses cyclistes organisées par la 
section cycliste de l'Amicale des Arts et reaer-
vées aux amateurs habitant Kuubaix depui.s su) 
moins trois mois, sjus le contrôle et les règle
ments de l'Union Vélocipâdfcjuc de F'rance ; à 
à s h. SO, ourse cycliste : a a li. J". oourae de 
uuiiui-s [âgé* de moins de n> an-;, itinéraire : 
imu fuis te • Circuit de Itoubalx », 11 kilomè
tres : à 10 h. 15, courte de fond, « Circuit, de 
Roubaix », là kilomètres (675 fr. do prix). En
gagements gratuits. Inscriptions au siège, rue 
d-j l'Epeule, 86, jusqu'au J2 juillet au soir. 

De 9 heures â midi et de l i a 18 heures, nu 
stand du « Tir National », rue do Çarinern, 
grand concours de tir réJervé à tous les ama
teurs roubtii^en-. Quatre catégories : 20j) mè
tres, 20 mètres. U mètre». Tir de chasse /«uO lr. 

De 9 à 16 heures, c iicours de tir àla petite 
arbalète.1 maniée p«r ia Fédération des sotie-
tés de tir à la l-etite arbalète et réservé, aux 
membre» d»s Sociétés rédérées de Itoubaix et 
aux amateurs roubeiatena (400 fr. d prix en «rs-
Dèoesi Le concours aura lieu : pour le tu- a 
radresse. dteiMni evauva Delittre i l , rue ;Ie, 
Fabricants : pour les aivia'eurs. <:hez M Mar
cel D"lvil!e. 21S. boulevard Gflmb-tte. 

De 9 tstSMte» à midi et de 14 a 18 heures, bou
levard Gambetta, derrière le Monumnt aux 
morts concours de pelote-balle organise par la 
«société « La Pelôte-Ballc Roubaisienne ». 

De 9 heures à midi et de 15 à 19 bernes, oon-
cours de chant, déclamation et de théâtre, ope-
ras et opéras-comiques S.O0O tr. de prix), dans 
tes salle* ci-apres : Coopcialive « La 1 aix », 
boulevard de Belfoit, Ire dKIston lyrique et 
toutes dissions chansons a voix ; çaatmj-Tnea-
tre Grande Rue, catégorie des comicpics (toutes 
divison-) : salle Pierre Destombes, au Consa'-
vatorre' National de Musique, nie de Soubtse, 
crand lyrique [hommes et dames tout-petit, 
vétérans, duo.-) : Foyer <*es Amicales Laides, 
rue d \lsice (petite salle!, déclamation (toutes 
section») : foyer .let. Amicales Laïques, rue 
crAlsace "nande salle), drames, -vaudevilles, co
médies bouffes et pieees militaires : Hippodro-
rne^rheâtre. boulevard Gambetta, fines comé
dies, opéras, opéras-comiques, opérettes. Lne 
affiche spéciale donne te détail et le règlement 
d e \ ^heures',' bou!c\ard de Paris, formation du 
défilé des élevés des écoles communales de fil
les et de enroens. La Fanfare « La Paix » et 
« "l'Harmonie du Moulin » accompagneront. 1rs 
enfants du boulevard de Paris a la. Grande 

I a Fanfare « La Paix » prendra la lète du 
défilé suivie des pupilles de la Roubaistenne, 
de te Clique Scolaire de l'Amicale Turgot et 
des sections siKirtives masculines et féminines 
d'éducation physimie de la Fédération des Ami
cales laïques de Roubaix. 

\ 9 h. 30 sur la Grande Place, exécution de 
deux chœurs : « Rénovation » et « Fraternité », 
pa rl'Orphéon des écoles publiques de Roubaix 
fi «in ovÀ-.iit»nUi son» la direction de 1 auteur. ,L500 exécutants), sous la directi 
M. Octave Isoiv;, ancien directeur d école à̂  Rou
baix, avec accompagnement de la Aiu»iqiiuî Tn..-
nicinale « l-a Grande Harmonie », <iu^cte"r 

M Francis Bousquet, 1er grand prix de Rome. 
Après l'exécution des dooean. < * g * « f f £ 

ves communales de files e t . % gr^o*- j£* 
nuoilles de ta Roubaistenne formeront la tète 
du detrié suivis de la Clique scolaire de 1 Ami-
cate^Srcotrt « « seetions sportives m a x i m e s 
«tféminines d'éduoation phy«me «» la Fédéra-

^ ^ T a n t e r r X 1 ^ ^ ^St^SSlînonla du 
Moulin joueront alternativement pendant te de-
1UAprés le défite. réception à l'Hôtel de Ville 
de, instituteurs et institutrice». 

A Uheures précisée, défilé do cortèRe.For
mation ou cortèt» : rue Voltaire, la tête à 
S O T de la rue de Flandre (face à la rue 
T^eotj Itinéraire : rues Voltaire. Turgot, lac-
nuârd Barbe d'Or. Guincuette. France Jac-
ai-ju-d Archimède. Blanchcmaille. Lare. Gran
de Place Après avoir défilé devant l'adminis
tration et te Conseil municipal, les sociétés 
continueront leiir chemin vers les rues Pierre 
Motte ou du Château, où &e fera la dislooaiion 
du eortèae Le* présidents et porte-drapeau se 
i'iacervut tut k. fifirrey. çk. L'Hôtel lie. ifflitu à 

minimum de lempèraiure envn-. 

riivilc et à tranche de l'admiuisliaUon et du 
Conseil municipal. 

A l'iasue du cortège, .-;tr le kioyjue d« la 
Grande Place, coneert-aperiiif par la Musique 
inurùeipHle « La Grande Harmonie ». sous la 
direction d« M Francis BouaqtKL 

A miJi. a l'Hôtel de. VUte, réception des dé-
logntious des société», vins d'hormeur. 

Concours de tir à l'arc au berceau à l'oiseau, 
organisé par la Fédération Amical • des Archers 
de Roubaix (409 i.-. de prix en espèces). 

A 14 heure», dans la partie du canal Je Rou
baix. située entre le» |>on's de ta liépubllqiie 
et du Chemin de F'er, concour» rte iw r̂lie orga
nise par Ht Société L'El le . (4*3 ir. de prix 
en espèce»), l.e.s inserh, i • n- son: noaee M 
tiéfie de te sioci-té oroanisatrl e. 'chrx M. Dé
sire Tnmotte, 80. boulevard de U Itepubliquf. 
La pe»«; du poisiv^n s* lera < liez M. Dehoi». 
20, qurti de GraveUîiee.*(iia perte) . 2a série ehet 
Mine Vve Leroy, cfiui de Grawllnem. La a t 
tribution ds iirix arna lie:i a l'esternioet Ge.r-
ftes DewilU, anfite de lu i.,e ftacine et du q.i»t 
de Boui04De. 

A 15 heures, duiis le quartier lu Fontenoy. 
courses péitestres or cunist^s pur i \-<o*'iati-n 
Amicale ArcMméde P50 fr. de pr;>i. l>es in*. 
cripttons sont reçue» .liez M. D-ireumaux, tré-
scrier de I Amicale. 37. rue du Font»noy. 

A 15 baures, p!a-e du Travail. Ute sportne 
(courses a pied. seut. laud'menl' du pûkaa etc.! 
creanisée par le » Sport Ouvrier Roubaislen) 
(•On fr. de prix en espèce»). Le- înfnpt'nns 
sont rcruê i au s>s» du « ^port Ouvrier HO'»-
bsi^ien », 78, lvmteisrd d> Belfoi-t -.liouise du 
TranaM . 

.V 15 beure», sille munien île des fête» de la 
rue d<̂  l'Ilospiee. Rrande létt j'aaCrtM orga-
ni.-o par les serti tu d'cocrbne de Is KMMiallijii 
«L, Amicale» talques de Roubaix e' ue rAanioete 
de la ru.; Turbot ,-ViO fr. de prix). Lt.- lieux 
se>:tioiis organisatrices reçoivwtl les ÎIKTIO-
Uons. Tous les amtealista» <1>- Routatlx i>e.uv"'it 
partieper MU tournoi BUT presentatioti de leur 
carte tederate d.; 1927. L'entre» de la salle sci% 
lit.ie. 

A 15 hrire-. «iau- les quartier* Fre.-nry-
Luxembuur^Mttckeltet-ie, proroenacrec-couoerai 
par le.s Sociétés de riiOphonc» Je » La Frater
nité » et du • Ort-dé-Four ». 

A 16 h. 30. dans le bief du canii <ie Koubarx, 
entre ta* IJOIIIS Nicke.» et de la (rf-nnde Rue. 
prends fête nautique ornauteée par la section 
d-i iia'.aM-j de la Société municipale de nraaaae-
tiqOB » Li I5,ji!i.ti'-ienue ». n\e.- la partîôpnt ,>n 
a-sirrô» des « Enfanta et» Neptune > d<- Taur-
cûinp. Courses ue.itj métrés et de J00 mètres. 
coursa a la. cuilter, concours de plongeons, 
course a la cuvelte. démon M ration Je .•.auvet*-
ce course en tenue de Mlle, course de dams, 
match de \\at.i-pclo. cha»se aux canaris. 

Pendani la fête, concert par U « Philharmo
nie du tein-GhiMain ». 

A 16 beure», plaeij de la Fraternité, fe> aéros
tatique, lauoameut de baUous-pilotes et sujetA 
Crotesqués. 

A 18 heure-. ;,s.en-ion du ballon « Ville cla 
Roubaix - : pilote : M. P Baillât 

A partir dé "î t» heures el pendant le aonfl»-
ment du balfcm. concert par rHarmoni» eh» 
Moulin. IA> produit il«.s enlréea dans l'nelrs 
(à raison le 0 tr. 50 Fine, sera verat à i^ie 
US\I\T? de Uenlateanoe. 

A 17 heures, place Edouard RoutSOL, fête de 
ejTrinasfkjue par 1̂  Société munieipsle •. l a 
Roubaistenne ». avec le concours de la Fin. 
(ara nelutire. 

A 17 beure», nlae? Carnot. tain de gynanastt-
<(:.-• par 1H Siociété - 1.'\IV-HMII." », -\ec te con
cour» de te • Grande FanlaSp ». 

I>. 17 li. 30 U 19 hère-, placé du Pr.-icrrès, 
concert pur les « Vccordconiste» Roubatetens «. 

De i l h. à 23 heaies, au squaie Pierre Ce.t-
teau. Rrand enheert publie |«r la •• t.on 
Harmenic » (directeur : M. Drieu) et '« Soeiet* 
Orphéoniqiie • Lu Ccedlia Roubateienae » (di
recteur : M. Fan-v au). 

De 21 li. à 2i h 30 Grande l'Inee. concert 
artistique par la Musique inMii.ij.ale « La 
Grand,» Harmonie », directeur : M. Franc-i* 
Bousquet. . 

A 22 h 30 .sur te podium ae la Grmvie Place, 
crande fête de nuit par la section féminine da 
la Fédération des Aml.aile.s LalmMS de Rou
baix sous la direction de M. Bettrrrrueux, pro
fesseur diplômé, et de Mlle CartemMUi, prore»,-
seur Exécution des d»nses et fresques antique-, 
ainsi que des mouwemenU rythmé.-- enio cette 
scUon a produits au Jardin des Tuikwies à Pa
ri; te dimanhe 3 juillet, devant M. le Prési
dent de la République. L aocompaçncrnent sera, 
assuré par le Cercle Symphonique Detezenne, 
dircteur : M. Hannckoucke. 

Illumination à pirno. nu paz el » létertricité. 
du square Pierre Catteau. de 1 Hôtel de Ville et 
de la Grande Place 

Les habtlauis sont, invités à pavoiser et à 
illuminer tes lai.ad€» de leurs maisons. 

L'éducat ion d u p ié ton 
La nouveau Préfet f i Police de la Seine aura 

droit à la reconnaissance, non seulement des 
Parisiens, mais de tous les Krancai» A Hnstar 
des sergents de ville de la capitale ceux des 
grandes villes se eont transformés an éduca
teurs des niétons. Et ce n'est eas un métier 
facile : Il demandé de la patience, du tact, da 
l'amabilité. Aussi. Il n'est pas rare da voir un 
p: ton sauvé d'une fâcheuse collision entraîner 
son sauveur au plus proche café pour lui offrir 
un Dubonnet, 

A QUI LK vtLO T 
Des agents du 1er arrondissement, en ren

trant de patrouille, vers «2 heure», ont aperçut 
appuyé contre le mur du Commissariat, un: 
ve'.oa bandonné. sans plaque d'identité ni da. 
contrôle. 

Il est tenu. à. la disposition du propriétaire 
contre tes deux contravention*, uue; conutob 
u n i se* uÉsUiKiuiir 
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